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Quel est le pont qui nous unit et qui donne la Paix au monde ?

Tout d’abord, je tiens à exprimer ma gratitude et ma reconnaissance à ceux qui nous ont
invités à ce rassemblement fraternel, qui réunit sous un seul toit toutes les religions dans une
atmosphère d’amour, de fraternité et de coopération, afin de trouver le véritable moyen
commun d'assurer la paix et la sécurité dans un monde de guerre et de conflits variés sous
prétexte de religion, alors que la religion est innocente. Des idées de lutte entre
dénominations, de terrorisme et de takfirisme (qualifiant l’autre d’infidèle) ont vu le jour, et
le monde est embourbé dans la politique, l’économie, le commerce et les intérêts d’état aux
dépens d’autres pays, victimisant les faibles et les pauvres. Un monde où chaque pays utilise
la religion pour atteindre ses buts avec de faibles excuses : la démocratie, la liberté humaine,
la liberté de religions, les exigences des sociétés…

Ils sont comme de doux agneaux mais, intérieurement, ce sont des loups féroces et la victime
de tout cela est l’être humain, qui est la plus belle créature de Dieu et le sujet central de la vie,
de l’univers et des religions. Chacun de nous construit son humanité selon sa religion, selon
ses croyances et selon ses coutumes sociales, culturelles, éducationnelles et humaines. Tous
considèrent que ce faisant, ils accomplissent le dessein de Dieu, et maintenant nous assistons
à de nombreuses tragédies engendrées par des religions, par absence de compréhension,
absence de dialogue, et parce que nous sommes éloignés les uns des autres.

Alors, l’attention et les efforts doivent être tournés vers le dialogue afin de surmonter
beaucoup des problèmes de la vie à tous les niveaux. La religion est, en fait, la composante
principale et réformatrice de la civilisation humaine et de son identité. C’est parce que la
religion est considérée comme la seule chose qui lui fournisse les valeurs et les idéaux qui lui
permettent de réussir son existence, son développement, d’être forte, légitime et de durer dans
l’histoire, et qu’en son absence tout est perturbé. Avec ce rôle-pivot dans la vie de la société
humaine, la religion se trouve souvent au coeur de l’accusation parce qu’elle est une des
causes des conflits, des combats et des génocides entre les communautés humaines, et qu’elle
est responsable de la survenance de telles tragédies humaines. Il n’est pas étonnant que nous
nous soyons tournés vers le dialogue interreligieux et que nous ayons placé nos espoirs sur
l’obtention d’une solution fructueuse qui mette fin à ces tragédies ; et la vérité est, comme l’a
dit le théologien catholique allemand Hans Küng, qu’«il n’y aura pas de paix entre les nations
sans paix entre les religions ; il n’y aura pas de paix entre les religions sans dialogue entre les
religions».

Est-il possible que le problème entre les religions résulte d’un manque de dialogue entre
elles ? Le dialogue est-il la solution pacifique aux problèmes entre les religions ? Quels sont
les ponts de rencontre entre elles ?
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Le problème, selon notre opinion, n’est pas l’absence de dialogue entre religions, mais le
problème réel réside dans ce nouveau phénomène illustré par ce conflit de religion flagrant.
Ce phénomène est devenu de plus en plus grave depuis la dominance de l'idéologie laïque
mortelle du besoin de séparer la religion des affaires d'état et des affaires publiques de la
société, déclarant que la religion est l'opium du peuple et prêchant la mort de Dieu. Cette
vague agressive contre la religion s’est exprimée via des efforts intenses et des tentatives
structurées et intensives, tels que des rapports internationaux du monde politique et d’autres
médias, de donner une image laide et isolée de la religion comme étant la source de tous les
maux du monde.

Notre rassemblement est un séminaire pour promouvoir la compréhension, la coopération et le
respect envers le pluralisme religieux et culturel, afin de lutter contre les conflits et les
dissensions et instiller la foi face à l’athéisme, la paix face à la guerre et la fraternité face au
racisme.

Nous devons défendre la dignité humaine en construisant une coexistence pacifique entre les
peuples, en protégeant la création et en travaillant à l’unité de la famille humaine, à la
recherche de la vérité, de la bonté et de la beauté. Les ponts de paix doivent être construits
sur :

1. Le service des pauvres sans s’arrêter à leurs différences religieuses, ethniques ou raciales.

2. La coopération visant à créer et à maintenir la paix afin que la religion reste toujours
innocente de toute violence, de tout meurtre et de toute destruction.

3. Le travail sur un changement radical en amenant chacun à comprendre les problèmes, à y
trouver des solutions radicales, et à reconnaître le pluralisme comme une valeur ajoutée dans
nos sociétés. Du point de vue de notre foi chrétienne, c’est un appel à la paix et à l’amour, et
un appel urgent à l’harmonie ainsi qu’au renoncement au combat, à la conspiration et de
blesser les autres sous couvert de différences religieuses ou ethniques ; nous devons nous
tourner vers Dieu, le Dieu d’amour et de paix, qui a créé l’homme à Son image et à Sa
ressemblance, et qui a insufflé en nous la vie pour que nous vivions librement sur la terre.
Nous devons accomplir Sa divine volonté et nous réconcilier les uns avec les autres, et mettre
de côté nos doctrines théologiques, parce que nous n’avons pas choisi le lieu où nous sommes
nés, ni à quelle dénomination, nationalité, ethnie ou pays nous appartenons. Et si ce n’était pas
notre volonté, alors, c’était une Volonté Divine.
Puisque vous avez été appelés à la paix, que la paix de Dieu gouverne en nos cœurs
(Colossiens 3.15), et nous prions pour que cette paix vienne du Seigneur sur toute la surface
de la terre (L’Ecclésiastique [Siracide] 38.8), car Dieu n’est pas un Dieu de désordre, mais de
paix (1 Corinthiens 14.33).

La paix, dans le Christianisme, est un don divin qui nous est accordé par le Seigneur Jésus
avant Son Ascension : “Je vous laisse la paix ; c’est Ma paix que Je vous donne ; Je ne vous la
donne pas comme le monde vous la donne, Que votre cœur ne se trouble ni ne s’effraie.”
(Jean 14.27)

“Faisons donc tous des efforts pour favoriser ce qui mène à la paix et à l’édification mutuelle”
(Romains 14.19), car “le Seigneur donne la puissance à Son peuple, le Seigneur bénit Son
peuple dans la paix.” (Psaume 29[28].11)
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Finalement, comme l’a dit Saint Augustin, la paix est “sérénité d’esprit, tranquillité de l’âme,
simplicité du cœur, lien d’amour, compagne de la charité ; c’est elle qui élimine l’hostilité,
arrête les guerres, réprime la colère et brise l’orgueil ; elle fait s’aimer les rivaux, se
réconcilier les ennemis ; elle est un délice et est acceptée par tous.”

Pratiquez la paix avec chacun. Soyez en paix avec chacun. “Bienheureux les artisans de paix,
car ils seront appelés enfants de Dieu” (Matthieu 5.9)

La paix est le pont qui nous relie tous. Elle est notre aspiration, notre prière et notre vœu que
l’amour unisse les cœurs et que nous brisions les barrières de distance et de haine, et
qu’ensemble nous construisions une véritable humanité, ensemble, afin d’accomplir le dessein
de Dieu, qui est que nous nous aimions les uns les autres, et qu’il n’y a pas de plus grand
amour que celui-ci : donner sa propre vie pour ses amis (Jean 15 : 12-13)

Et nous, en Syrie, le berceau des Religions Divines et la terre des civilisations, nous avons
vécu avec nos frères musulmans durant plus de mille cinq cents ans dans une atmosphère
d’amour, de coopération et d’attention réciproque en construisant notre patrie et en la
défendant. Durant la crise actuelle qui en est à sa septième année, les forces du mal ont essayé
de briser les relations entre Musulmans et Chrétiens en essayant de semer la peur dans nos
cœurs. Il y a de vastes projets de déplacer les Chrétiens de l’Orient, et cela nous blesse parce
que cela accomplirait les objectifs de certains pays et religions qui croient que la présence
chrétienne en Orient n’est pas désirable et que les Chrétiens constituent une colonisation,
oubliant que le berceau historique du Christianisme est Bethléem et que le Christianisme en
Europe a commencé à Damas et à Antioche. Il faut également se souvenir que les Chrétiens,
en particulier les Chrétiens Syriaques, ont été ceux qui ont transmis (c'est-à-dire traduit) la
civilisation grecque aux Syriaques puis aux Arabes. Aujourd’hui, nous cherchons à renforcer
nos relations les uns avec les autres dans ces circonstances difficiles, travaillant à combattre
l’idéologie terroriste et appelant à la fin de la guerre et à l’instauration de la paix. Jusqu’à
présent, nos rencontres se poursuivent intensément afin de préserver l’unité de notre patrie, la
solidité de nos relations et la consolidation de notre existence partagée. C’est ainsi que je fais
appel à vous, à coopérer avec nous pour préserver toutes les composantes du tissu national et
religieux dans ce beau jardin, la Syrie, belle par sa terre et son peuple, pour son héritage
culturel et sa diversité religieuse, afin que chacun conserve sa place, son statut et son droit de
vivre dans cette nation avec dignité, bonheur et paix.

J’espère que notre rassemblement est le début de la construction de ponts d’amour. Nous
faisons appel au monde pour qu’il entende notre voix, qu’il arrête les guerres, renonce au
racisme et rebâtisse l’humanité sur des bases saines.

Je vous remercie vivement pour votre attention.

Paix à vous et que la Paix soit avec vous.


